
Éditorial

 N°57 - Mai 2023
 Reconnue d’utilité publique par décret du 16 septembre 1970

Pas de répit pour le secteur médico-social 
au sortir des années COVID. Le système 
reste sous forte tension. Pénurie de 
personnel soignant, diffi  cultés fi nancières, 
EHPAD sur la sellette, désarroi des équipes, 
inquiétude des usagers, la liste des 
préoccupations est loin d’être exhaustive.
Parallèlement les besoins explosent. 
Qu’on en juge au nombre de demandes 
d’accompagnement de personnes âgées 
désorientées ou atteintes d’une aff ection 
neurodégénérative, à la réalité silencieuse 
mais hélas croissante de jeunes adultes 
qui entrent dans la maladie psychiatrique 
trop tardivement pour être soignés 
avec effi  cacité, écoutons aussi Claire 
Compagnon, déléguée interministérielle 
chargée de la stratégie nationale autisme 
évoquer « des données épidémiologiques 
qui donnent le vertige ».
Tandis que les paradigmes les mieux 
établis sont bousculés et chahutent 
la société, de nouvelles fractures liées 
à l’utilisation des outils numériques 
apparaissent et contribuent à isoler 
davantage nombre de nos concitoyens. 
« Malaise dans la civilisation » disait un 
neurologue viennois réputé…
Notre rôle dans ce paysage en voie de 
« déconstruction » accélérée est clair 
et mérite d’être réaffi  rmé : protéger, 
aider et prendre soin des plus fragiles 
en s’appuyant sur des valeurs simples 
et fondamentales : l’engagement, la 
responsabilité, la générosité.
Comme le rappelle fort justement la 
nouvelle présidente de la Fondation 
dans ces pages : « Notre société n’est forte 
que si elle sait se préoccuper avec respect 
des plus vulnérables ».

Richard HUTIN
Directeur général

Le parc de Gwen Ran, un jardin 
extraordinaire pour les résidents 
de Kervihan
Présidente de la Fondation depuis quelques mois seulement, Claude 
Chirac était en Bretagne le 18 avril pour rencontrer les acteurs des centres 
de Bréhan et de Crédin. A cette occasion, elle a inauguré sur le site du 
Foyer d’Accueil Médicalisé Gwen Ran un jardin paysager remarquable.

L’association Kervihan a conçu et réalisé 
un espace vert de 3000 m² entièrement 
dédié aux personnes polyhandicapées et à 
mobilité réduite. Son aménagement a été 
pensé pour favoriser les sensations de 
bien-être et d’autonomie en disposant 
avec intelligence des lieux de détente, des 
ateliers de motricité, des potagers acces-
sibles, un chemin sensoriel… Sécurisé mais 
résolument tourné vers le monde exté-
rieur, le jardin devient ainsi un élément de 
l’environnement destiné à réduire le senti-
ment d’enfermement. 

Louis Guillemot, président de l’association 
Kervihan a remercié les partenaires de l’opé-
ration dont le coût s’élève à 320 000 euros. 
Outre la Fondation et l’association, le Pays 

de Pontivy, le département du Morbihan, 
le Groupe Action Logement et le Fonds 
Européen agricole se sont généreusement 
mobilisés.

Lors de son discours, Claude Chirac a
exprimé son admiration pour la qualité 
des établissements réalisés dans le cadre 
des liens historiques forts entre la Fonda-
tion et l’association Kervihan. Elle a souligné 
aussi combien elle avait été impressionnée 
par la compétence et la motivation de 
l’ensemble des équipes. Elle a chaleureu-
sement félicité et remercié celles-ci avant 
de recevoir un cadeau des résidents.
Musique bretonne, cidre et crêpes ont ani-
mé comme il se doit cette manifestation 
particulièrement réussie.
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E. Martineau, directeur général de l’association Kervihan, R. Hutin, directeur général de la Fondation, C. Chirac 
présidente de la Fondation et L. Guillemot, président de l’association Kervihan.

CP LETTRE N°57.indd   1 25/04/2023   12:07



Entretien avec Claude Chirac
Elue présidente de la Fondation en décembre dernier, Claude Chirac 
est une femme d’action et de convictions. A la tête de la Fondation 
Chirac durant de nombreuses années, elle y a défendu sans relâche 
la paix et l’accès de tous à une santé de qualité, en particulier par 
la lutte contre le trafic criminel des faux médicaments en Afrique, 
combat qu’elle poursuit eu sein de la Fondation OPALS (Organisation 
PanAfricaine de Lutte pour la Santé) sous égide de la Fondation de l’Académie de Médecine. Elle est 
également conseillère départementale de Corrèze. Rencontre avec une femme engagée.

La Lettre : Quelles sont 
les raisons de votre 
engagement ?
Claude Chirac : La question de l’en-
gagement ne s’est jamais vraiment 
posée dans notre famille car elle était 
au cœur de notre éducation. Du plus 
loin que je me souvienne, l’environ-
nement dans lequel ma sœur et moi 
vivions était tourné vers l’intérêt gé-
néral et la chose publique. Difficile 
d’y échapper avec le père que nous 
avions ! Je me souviens qu’il nous 
amenait, encore enfants, dans les 
Centres Educatifs du Limousin qu’il 
avait créés pour les personnes han-
dicapées. Il voulait nous faire com-
prendre, ressentir, que la différence 
est une richesse précieuse et aussi 
que nous avons un devoir moral à 
l’égard des plus fragiles. La maladie 
de ma sœur Laurence a bien sur ren-
forcé ce sentiment. Il faut agir quand 
on en a la possibilité. Notre mère est 
une femme d’engagement elle aussi. 
Présidente de la Fondation Hôpitaux 
de Paris / Hôpitaux de France elle a 
accompli des choses essentielles 
pour, par exemple, les enfants hospi-
talisés avec l’opération Pièces Jaunes 
ou pour les adolescents frappés de 
troubles alimentaires avec la maison 
de Solenn à Paris et les maisons des 
adolescents dans chaque départe-
ment de France. 

La Lettre : Pourquoi la 
Fondation Claude Pompidou ?
Claude Chirac : Enfant, je voyais 
combien ma mère admirait Madame 
Pompidou. Elle était pour elle une 
amie exceptionnelle, un modèle 
dont elle s’est toujours inspirée. Elles 
avaient en partage cette phrase que 

Interview

Madame Pompidou citait souvent : 
« N’être utile à personne, c’est n’être bon 
à rien ». Madame Pompidou a souhai-
té que ma mère lui succède à la pré-
sidence de sa Fondation. Ça été pour 
elle une grande émotion, un honneur 
et une responsabilité immense. Elle a 
mis toute son énergie et son cœur 
à poursuivre fidèlement l’œuvre 
de Claude Pompidou. A sa suite, le 
Professeur Alain Pompidou a porté 
haut les couleurs de la Fondation et 
les valeurs de sa mère. Et malgré les 
années COVID, il a mené des actions 

majeures concernant les conditions 
de vie des jeunes autistes en institu-
tion et a permis la réalisation d’une 
structure pilote. Je suis impression-
née aujourd’hui de voir à quel point 
Claude Pompidou fût visionnaire 
notamment en ce qui concerne le 
fléau de la maladie d’Alzheimer et les 
enjeux de la dépendance. De même 
lorsqu’elle a mis en place un bénévo-
lat moderne valorisant ainsi la meil-
leure part de nous-mêmes. Elle a su 
traduire en acte sa conviction qu’une 
société n’est forte que si elle sait se 
préoccuper avec respect, avec cœur, 
des plus vulnérables. Grâce à Claude 
Pompidou et aux valeurs qui fon-
daient son engagement, la Fondation 

est devenue un acteur majeur au ser-
vice de causes qui nous concernent 
tous.

La Lettre : Quels sont 
vos projets pour cette 
présidence ?
Claude Chirac : Après Claude Pompi-
dou, Bernadette Chirac et le Professeur 
Alain Pompidou, je suis très fière de 
poursuivre aujourd’hui les missions de 
la Fondation. Son champ d’action est 
vaste : handicap, dépendance, soutien 
à la recherche sur la maladie d’Alzhei-
mer, promotion du bénévolat si fon-
damental. Je veux tout d’abord aller à 
la rencontre des équipes, connaitre les 
établissements, me rendre compte par 
moi-même de la réalité du travail consi-
dérable accompli sur le terrain. 
A l’honneur de présider répond la res-
ponsabilité de mener à bien les projets 
en cours, d’accroître la notoriété de la 
Fondation, d’engager des perspec-
tives nouvelles. L’accueil particulière-
ment chaleureux que j’ai reçu et les 
messages d’encouragement me sont 
précieux. Dans l’immédiat, les priorités 
sont claires. Il faut concrétiser le projet 
très attendu d’un pôle médico-social 
près de Lorient comportant une unité 
de vie dédiée aux cas complexes de 
troubles du comportement et autis-
tiques, soutenir le chantier de l’EHPAD 
de Demain à Belfort, faciliter l’accom-
pagnement des jeunes mineurs isolés 
de notre Maison d’Enfants à Carac-
tère Social de Corrèze en créant de 
nouveaux espaces d’hébergement. 
D’autres sujets me tiennent à cœur 
comme l’indispensable aménage-
ment d’un répit pour les aidants, ou 
encore comment changer de regard 
sur le handicap.

La différence est une 
richesse précieuse 

et […] nous avons un 
devoir moral à l’égard 

des plus fragiles.
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Photo d’un groupe de partage organisé par le service bénévolat à la Fondation. 

Considérer et sensibiliser pour 
toujours mieux accompagner
Qui a dit que le bénévolat était en crise ? Adrien Richard, 32 ans, 
s’est lancé, fin 2020, sur la plate-forme Jeveuxaider.gouv.fr. « J’y 
pensais depuis longtemps, mais j’avais la vision d’associations pas 
très organisées, avec des bénévoles qui doivent se débrouiller et se 
sacrifier », raconte-t-il. En ces temps de crise sanitaire, où l’on parlait 
beaucoup des personnes âgées isolées, il a choisi la Fondation 
Claude Pompidou, et rend régulièrement visite à une vieille dame 
atteinte de la maladie d’Alzheimer.

C’est par ce témoignage que débute 
l’article du Monde publié le 25 dé-
cembre dernier. Il illustre parfaitement 
la volonté de la Fondation de s’adap-
ter au profil des personnes souhai-
tant s’engager tout en déployant un 
bénévolat « formé et organisé » tel que 
voulu par sa fondatrice.

Dans ce but, le service bénévolat pro-
pose à chaque bénévole un accom-
pagnement individualisé lors des 
premières interventions ainsi que des 
sensibilisations diverses en rapport 
avec leur rôle auprès de personnes 
fragiles (Ecoute, Attachement et Deuil, 
Handicap, Grand âge, Communication 
verbale et non verbale,…).

Ces modules, dont le format est travaillé 
pour mieux correspondre à l’âge et la 
mission de chacun, sont animés par 
des professionnels et offerts aux béné-
voles dans un esprit de reconnaissance 
et valorisation de leur engagement. 
Ce dispositif, associé aux réunions des 
groupes de partage d’expérience, per-
met aux bénévoles d’être rassurés et 
ainsi de toujours mieux accompagner 
les personnes auprès desquelles ils 
interviennent.

Adrien se rend toujours une semaine 
sur deux auprès de Madame W., même 
en cas d’hospitalisation, attentif à assu-
rer l’accompagnement régulier pour 
lequel il s’est engagé.

Service bénévolat Les atouts du bénévolat
Engagement, adhésion aux 
valeurs et … convivialité

Réunir les bénévoles permet éga-
lement de travailler les sentiments 
d’appartenance à la Fondation et 
d’adhésion à ses valeurs, indispen-
sables à la fidélisation des équipes.
En témoigne l’accueil reçu à Lyon où 
se sont rendues les collaboratrices du 
service bénévolat. Cette équipe, dont 
les bénévoles interviennent auprès 
de personnes âgées en milieu hospi-
talier, s’est illustrée durant les mo-
ments les plus difficiles de la crise 
sanitaire en maintenant le contact 
par des écrits. Il en est resté un lien 
particulier avec les soignants très 
en demande de cette présence dé-
diée à l’écoute. Aujourd’hui, l’équipe 
s’est à nouveau renforcée et reflète 
parfaitement l’image du bénévolat 
de la Fondation par la diversité des 
âges et horizons. 

Permettre à chacun de se 
réaliser et de participer

Cette considération pour les aspira-
tions des personnes accompagnées 
comme des bénévoles, conduit 
parfois à organiser des rencontres 
atypiques. Une belle illustration 
en est l’intervention de deux étu-
diantes, Jeanne, chanteuse lyrique 
et Inès, accompagnatrice au piano, 
au domicile de Madame J., non pas 
pour une habituelle visite de cour-
toisie, mais afin d’interpréter pour 
elle puis avec elle, quelques œuvres 
d’un répertoire très éclectique.
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NOMINATION À NICE

Angélique Marcus prend la direction 
opérationnelle de l’ EHPAD de l’Institut Claude 
Pompidou dont la gestion est confiée à la 
Mutualité Française.
Présente dans l’établissement depuis 6 ans, elle 
succède au dynamique Rémi Marcaillou appelé 
à d’autres fonctions. La Fondation se réjouit de 
cette continuité et félicite Angélique pour cette 
promotion fort méritée.

TROPHÉE ROSE 
DES SABLES 2023

Cet événement sportif international réservé aux 
femmes ayant soif d’aventure et de découverte 
a été créé en 2000. Course d’orientation en plein 
désert, elle est dotée d’une forte dimension 
humaine dans le cadre d’une action solidaire 
en faveur de jeunes filles du Sud-Est marocain. La 
Fondation soutient l’équipage formé par Christine 
Calvet et Clotilde Gaye, mère et fille, pilote et 
co-pilote, toutes les deux corréziennes, véritable 
duo de choc sur lequel nous reviendrons. Ce rallye 
solidaire et éco-responsable se déroulera au Maroc 
en octobre. 

Le sens de la fête !

Institut Claude Pompidou

Comme chaque année, les résidents de 
l’Institut Claude Pompidou ont répon-
du présent à l’appel du Carnaval de 
Nice. Après les majestueux animaux 
en 2022, les résidents ont réfléchi à 
un symbole fort, ancré dans toutes les 
mémoires : la tour Eiffel.
Un projet 100 % écologique car éla-
boré de toutes pièces en matériaux 
recyclés : structure en carton et polys-

Réflexion
En complément de ses 
propres actions en direc-
tion des personnes âgées, 
la Fondation est associée 

à la réflexion sur la lutte contre l’iso-
lement, non seulement en tant que 
membre du collectif combattre la soli-
tude des personnes âgées mais aussi 
en participant aux travaux de différents 
organismes dont, au niveau national, le 
comité stratégique de lutte contre 

l’isolement des personnes âgées.  
Co-animée par la Direction Générale de 
la Cohésion Sociale (DGCS) et la Caisse 
Nationale de Solidarité pour l’Autono-
mie (CNSA), cette instance réunit les 
principaux acteurs impliqués dans la 
lutte contre l’isolement  : associatifs, 
caisses de retraites ou encore acteurs de 
l’habitat. Ses réflexions viennent alimen-
ter les travaux du Conseil National de 
la Refondation, volet « Bien Vieillir ».

tyrène, fleurs en papier. Le tout réalisé 
par les mains toujours habiles des ré-
sidents aidés par une mobilisation 
sans faille des familles. Une tour 
Eiffel de 800 fleurs, de quoi participer 
activement aux célèbres batailles de 
fleurs niçoises lors des corsos ! Le tout 
faisant écho au magnifique jardin de 
l’Institut lui aussi rempli de senteurs 
envoutantes et variées.
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